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Sementina.

Lors de travaux pour l'amélioration des terres, aux
environs de Sementina, quelques tombes furent découvertes.
Monsieur FI tick, ingénieur, chef des travaux de la plaine de

Magadino, remarqua l'antiquité des trouvailles et en avisa

aussitôt le département de l'instruction qui prit la chose en
mains et me chargea des fouilles. Du 19 juillet au 29 août
furent découvertes 14 tombes, orientées avec assez de régularité

de l'est à l'ouest.

Les sépultures étaient recouvertes d'une superstructure
de dalles sans ciment, comme à Gudo et à Solduno. Entre
la superstructure et le couvercle des tombes se trouvait une

épaisseur de 70 cm. de terre. Les sépultures reposaient
directement sur le sol naturel; les parois sont en appareil de

pierres sèches et le couvercle formé de dalles; d'une façon
générale nous avons à faire à des constructions très solides.

La position des corps put être facilement déterminée

par la présence des dents; la tête était dirigée vers l'est et
les pieds vers l'ouest.

Les objets étaient peu nombreux, 3 ou 4 par tombe, en

moyenne, comme c'est généralement le cas pour les sépultures
de cette époque. Au pied du squelette on trouve des poteries,
et des fibules sur les épaules. Le cimetière est de la même

époque que celui de Giubiasco, soit de la fin de la période de

Golasecca III et par là à dater d'environ 250 av. J. C.

Les fibules de fer et de bronze sont toutes du type à

arbalète ayant le pied directement relié à l'arc.

La céramique comprend: des cruches vernies, de petites
urnes, des bols, des „barattoli a rocchetto", des assiettes et
des couvercles. Les objets en fer sont des couteaux, des

pointes de lances de formes variées, des fibules.

Une pièce particulièrement intéressante est une chaîne
de perles de verre brun et noir d'une longueur de 1 m 50.
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Malgré les difficultés que présentent les fouilles, on a pu
faire des relevés et des constatations scientifiques intéressantes.

Les recherches sont poursuivies. Aldo Crivelli.

Die Venus von Scandiano (Italien).

Wir haben die Absicht, die Leser der „Ur-Schweiz" hie
und da auch über wichtige Neufunde des Auslandes zu
orientieren. Wir beginnen die Reihe mit einem ausserordentlichen
Stück, dessen Photographien wir der Freundlichkeit von
Dr. Otello Siliprandi, Conservator des Museums Chierici in

Reggio-Emilia verdanken. Diese Bilder wurden in Italien
erstmals vom Entdecker, Dr. De Buoi publiziert.

Bei Ausgrabungen in der Nähe von Scandiano in der
Provinz Reggio kam die in natürlicher Grösse abgebildete
Steinstatuette einer nackten Frau zum Vorschein. Der

ganze Stil, die Form des Kopfes, die auf die Brust gelegten
Arme, die in Zapfen auslaufenden Beine usw. verweisen das

kleine Kunstwerk in die Reihe der ältesten bis heute bekannt
gewordenen Dokumente menschlicher Plastik, die durch
die berühmte Venus von Willendorf am besten repräsentiert
werden. Sie gehören ins Aurignacien der ältern Steinzeit.
Ihr Alter wird auf mindestens 25 000 Jahre geschätzt, von
einigen Forschern sogar auf bedeutend mehr.

Die Statuette von Scandiano hat mit den verwandten
Stücken die devote Haltung und die Betonung der mittleren
Körperpartien gemeinsam, unterscheidet sich von ihnen aber
durch eine „gemässigtere" Behandlung der geschlechtlichen
Merkmale.

Obermaier hält diese Figuren für Idole oder Fetische

mit stark erotischem Einschlag, Menghin für erste Dokumente
eines primitiven Frauenkultes, der sich später zu dem mächtigen

Kult der grossen Erdmutter entwickelte.
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